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WURTELE & LACROIX
AVOCATS ’

Bureau de la Seigneurie deSorel,

60 Rue du Roi, Sorel.

0. J. 0. Wurtele, B. O. L.

T. Lacroix, avocat du Revenu.

22 mars 1902—a

 

A. P. VANASSE,
— AVOCAT —

RUE GEORGE

SOREL,

Voisin de la Buvque d'Hochelaga.

Suit les diverses cours du district.

Attention toute spéciale aux rentrées
de fonds.

Sorel,. 29 mars 1902—1a.

 

CHENEVERT, LACOMBE

& ROCHER

AVOCATS

1608S RUE NOTRE-DAME,

Bell Tél, Main 1946.

MONTREAL
 

Bureau aussi 4 RBerthivrota I'Assomption.

Montréal, ler sept. 1901—a

 

Lél, Bell 2287,

L. Z. GAUTHIER
Arcbitecto ot Evaluateur,

Bâtisse Banque d'Epargne,

Chambre No. 7,

180 Rue !:>t-Jacques,
MONTREAL.

16 avril 1902—a

 

B. A. Leprohon & Cic
MARONANLS-TAILLEURS,

1687 Rue Notre-Dame,

MONTREAL

Tél. Main 4584.

22 nov. 1901—v

 

Téléphone (sain) 1566.

Drs TRESTLER & GLOBENSKY
DENTISTES

No. 2 Rue St-Donis, (Coin Craig)

MONTREAL.

Vis-à-vis le Carré Viger.

21 juin 1901—a
 

J. B. Puuzé & Che.

PEINTRES-DÉCORATEURS

D’Enseignes et
de \faisons,

210 Eue St-André—MONTREAL.

23 avril 190242a
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Tablettes LAXATIVE BROMO-QUININE,
is remède qui guerit Io rhw—- où VA Jour

Le club des

centenaires.

 

Une idée anglaise
 

La société parisivnne des Cent-
Kilos ne fait plus parler beaucoup
d'elle, Peut être ses adhérents ont-
ils renoncé à occuper beauconp de
pluce dans le monde. Mais il est à
Londres une association analogue,
en ce sens qu’elle groupe des êtres
exceptionnels, “barnumisables”.
C'est le Club des Centenaires, Il à
nommé duns son sein une commis-
sion, chargéu du rechercher, pourlui
offrir la présidence d'honneur, quel
est l’humain le plus vieux qui vive
actuellement, M. Stephen Buun,
dans le “Royal Magazine”, affirme
qu’on n’a pu trouver personne ayant

plus de 136 ans, C'est déplorable.
L’homme de 136 aus est Un habi-

tant de Moscou, Isuïe Kodofsty, il n
encore très bonne vue, mais s'étonne
d'être devenu un peu durd'oreilles.
C'est un grand fumeur et un petit
buveur, Il n’a de su vie éprouvé le
muindre malaise. La longévité est
héréditaire dans sa famille, car son
père est mort à 120 ans.

La femme la moins jeune—il faut
être galent—est une Américaine de
117 ans, Mme Nancy Hollifield.
Le Hundred Years Club, ces in-

formations uue fuis contrôlées, cons-

les plus cacochymns n'étaient pus deux
Anglais, Mais il ne devait pus tar-
der à inventer une consolation. II
proclama que la plus vieille des per-
sonnes anglaises était... Anglaise,
tout simplement. Lu personnalité en
question est Mme Margaret Neve,
qui a 109 ans, Elle jouit encore de
toutes ses facultés, Rarement elle à
recours à ses lunettes pour lire son
journal, et à une canne pour se pro-
mener.

Le Club des centenaires ne comp-
te, d'ailleurs, pour adhérents que des
personnes de belle humeur et ayant
bon pied, bon œil. Pur exemple, M.

James Rye, qui a cent deux ans, et
qui se rappelle à merveille la Latail-
le de Warterloo. D'ailleurs, il n’y
assistait point. Il en à su les détails
de blessés qu'il à trauspurtés dans lu
voiture de son père entre Douvres
et Cantorbéry. Puis voici un M
George Sims, qui a cent trois aus, et
qui, puutbieulumté remarquable, adore
les progrès scicntiliques ct insdus-
tricis. Son plus grand plaisir consis-
te à aller en automobile, et il est na-

vré de ne pouvoir utiliser la bicy-
clette.

Voici encore une Mme Smith,
avee ses centcing uns, Elle à eu
neuf enfants, dont huit sout imoits

septuagénaires., lille n'a plus auprès
d'elle qu’un fils célibataire. Il est
viai que c'élait son Benjamin, C'est
un Benjamin de 85 aus,
M. Charles Richards, qui a 102

ans, n'en paralt pas 0, ct n'a que
depuis deux ans renoncé à monter
à cheval tous les matins Il n’y mon
te plus qu'une ou deux fois par mois.
11 ne soit jamais sans une fleur à la
boutonnicière, Il fume des quanti-
tés de cigurus, 11 était à Waterloo,
lui en quaiité de cadet dans l’état-
major de Willington, Excellent ci-
toyen, il se flatte de n'avoir jumais
mauqué de votr—depuis 1832 !

Le plus curieux, peut-être, des

centenaires, est un nommé Dnaper,
qui a 104 ans et habite à Witney
Wood, dans le comté de Reading.
C’est un Tzigane, ct 11 n'a renoncé à
ra vie nomade que le jour de sou
centième annuversaire. ll jouit de
toutes ses facultés, n’a jamais eu be-

soin de lunettes ni de canne, et chau-
te d’une voix cluire et juste, Sa mè-
tre qui fut reine des Gypsivs, est
morte & 108 ans. Il a aupréds de. lai
un sienfils, Âgé de 83 ans, qui dan-
se avec entrain chaque fois que
l'occasion s’en présente,

 

Pâle et insouciante
 

UN ETAT DONT SOUFFRENT
PLUSIEURS FEMMES.

 

L'appéttt s'en va, la force disparait,
et la victime trouve que la vie

est réellement un fardeau,

De “The Topic”, Petrolea, Ont.

Il est impossible qu’un remède puisse être aussi universellement

tata une tristesse que les humains

 

connu et employé comme le sout
les Pilules Roses du Drv Williams,
sans que de fréquents et frappants
résultats deviennent notoires et que
les mérites de ce grand remède ne
soient publiés, Mme Thos, Kettle,
de Petroleu, Out, est un de ces ens,
Mme Kettlo est une vieille résiden-
te de ce district et elle est bien con.
nae, Parlunt, l'autre jour, avec un
reporter du “Topic”, la conversation
tomba sur les remèdes, et Madame
Kettle parla dans les termes les
plus flatteurs des Pilules Roses du
Dr Williams, qui, disait-elle, l’a-

vaient guérie d'une longue maladie,
Notre reporter, étant vaturellement
intéressé, posa des questions plus
détaillées, et Mme Kettle lui donna
les renseignements suivants :
“Je suis lu mère de douze enfants et
malgré les offurts et les troubles con-
tinuels que cause le soin d'élever
une grosse famille, sans compter les
travaux du ménage, je fus penduut
plusieurs années en parfaite santé.
Cependant, après la naissance de mon
dernier enfant, mes forces parurent
manquer GL je sentais que wa santé
s’en allait graduellement, Je consul-
tai Un médecin et suivis son traite-
ment pendant quelques mois, mais
le seul résultat que je pouvais cons-
tater était que j'empirais coustun-
ment, Je ne pourrais nommer, eu
particulier, chaque mal qui w'afili-
geait, mais j'étais complètement “é-
puisée.” Mon appétit disparut, mes
forces semblaient m'abandonner et
je devins pâle et insouciante, j'étais
rarement capable de rôder et j'étais
couchée lu majeure partie du temps.
Cet état de mauvaise sunté continu-
elle commença à m'ula mer, et come
me les remèdes du médecin ne m’a-
valent pas fait de bieu, je vésolus

|
d’essayer les Puules Roses do Dr
Williams. J'en achetai vue boite et
crus qu'elles me faisaieut du bien,
alors je m’en procuvai six autres bot-
tes ct avant d'avoir épuisé Li secon-
de je me sentis beaucoup mieux ;
quaud j'eus fini ln septième boîtes
J'avais parfaitement recouvré la sän-
té, j'avais repris du poids et me sen-
tais mieux que je ne l'avais été pen-
dant quelques années. Je considè-
re que ces pilules sont un excellent
remède, un véritable envoyé céleste
pour les femmes fiubles et malades,
et je les ni souvent recommandées à
mes amies et j'en ai fait prendre à
mes enfant, toujours avee les weil-
leurs résultats.” Si on en juge, au-
jourd'hui, par l’apparence de Mme
Kettle, ou pourrait s’inaginer qu’el-
le ne sait pus ce que c'est qu’une
journée de rraladie,

Les Pilules Iloses du Dr Williams
sont un remède «flicace contre tou-
tes les maladies dues an sang appau-
vri à la faiblesse ou au délabrement
du système nerveux, telles que :
épilepsie, danse de St Guy, paraly-!
sie, shumutisme, sciatique, maladie
de cœur, unémie, ete, Ces pilules
sont aussi Un remède contre toutes
les maladies qui rendeut la vie cons-
tamment & charge i Lunt do femmes,
En vente chez les pharmaciens ou
envoyées franco par la poste, à 50
cents la boîte, ou six Luttes pour
$2.50, en s'adressant à la Dr Wil-
liams’ Medicine Co., Brockville,
Out,

LE SECRET DE VIVRE

LONGTEMPS.

C'est de conserver un sang frais
et pur en faisunt usage des Prlules
de Longue Vic (Bonard). Essayez
une buîte échantillon envoyée gra-
tis sur réception d'un timbre de 2cts

Cie Médicale Franco Coloniale,
Montréal.

 

—em

La doctrine

catholique.

 

Et l’impératrice de Chine
 

L'évêque catholique de Pékin,
Mgr Favier, obtint récemment une
audience de l’empereur et de l'im-
pératrice de Chine, ‘“ les Missions
catholiques” de Lyon, en donnentle
compte-rendu, très intéressant.
L'impératrice déplora les troubles
des dernières années et ajouta :

“Je crois que la doctriue que vous
euscignez est excellente, que les é-
vêques et les missionnaires sont très
bons et portent le peuple à faire le
bien. Tous les mandarins n’ont dit

1

Le Deo 11 DESJARDINS
 

  

que vous, spécialement, êtes plein de
justice, ayant traité les alluires de-
puis Lnt d'années que vous êtes en
Chine, avec une parfaite équité et un
amour de la paix qui vous font esti-
mer de tous. Je vous connaissnit de
réputation et, depuis longtemps, jo
désirais vous voir ; je suis tras satis-
faite... Je suis tout ce que vous fai-
Les eù Vous cn suis très reconnaissan-
te, mais, duns lo peuple éhinois, com-
me dans les peuples d’Europu, au
milieu d'une si grande agglomération
d'hommes, il y en à des bons et des
mauvais ; sûr le très grand nombre
de chrétiens, malgré l'excellence de
la doctrine, malgré votre parfaite di-
rection, votre vigilanes et votre sin-
cère wuour de la paix, il pourrait se
faire qu'il y eût quelques mauvaises
gens ; 1 faut veiller et bien choisir.”

Myr Favier répondit qu'il s'effor-
gait de en choisir, eu effet, Les
Chinois qui veulent su foire chré-
tiens attendent souvent doux années
afin qu’on ait le temps de vérifier
leur qualité morale. * C'est ties
bien I” dit alors l’impératrice, Puis
elle assura Mgr Favier qu'il pou-
vait compter sur la protection impé-
riale : elle assura que la puix ne se
rait plus troublee,

L'empereur, cependant, n'avait
pas dit grand’chose, © Pur respect
pour l'impératrice tuère, 11 la lais-
sait parler”; mais, à son sourire
bienveillant, on voyait avec éviden-

ce Qu'il approuvail ces discours,
Le lendemain, Mgr Favier regut

la haute distinction des plumes de
pron: sun coudjuteur fut dievé au
grade de bouton rouge, 

 

 

 

Gradué des Univorsités de Romo
ot de Victoria, nembre de lu Société
Médicalo de Boston, rpécialiste pour
les maladies dos yenx, n l'honneur
d'informer ses clients, 5es confrères
CL ses nmis qu'il 0 luissé détinitive-

i ment Plustitut Opthalimique 6ù trans-
| porté son bureau au No, 500 Rug Sr
: DENIS, près du carré St-Louis,
| Consultations : 10 à 12 «met 2

à 5 p. m.

Téléphone Bell Est 1840,
MgTREAL.

Montréal, LL avril 1902—3m

 
 

 

Compagnie de Navigation
RICHELIEUet ONTARIO

DU PORT DE SOREL,

Lu Québec ot ls Canada, tous les
jours, pour Québec, à 10 hes, p.m.
Pour Montréal, A 2 hiouvos n, m.

Lo Berthier pour Montréal, le di-
manche zoir à 5 heures, et le morero-
di à 6 heures. Pour le Port St Pran-
çois, Nicolet ot "Trois-Rivières, les
mardis ot vendredis à 5 heures du
soir.

Le Chambly, pour Moutréal, arrê-
tant à Lanoraie, Lauvaltrio et St Sul.
pice, le dimanche et le inercredi soir
vers 4 heures. Pour Chambly et les
ports intormédinires, lo mardi et le
vendredi, entre 5 et 6 heures p. m.
Le Sorel, pour St l'rançois, Mou-

lins do Piorreville où Piorreville, le
mardi ot le vondredi après l’arrivée
du Berthier, ot lo sunedi, à 2 houres
p.m.
Do Piorreville pour Sorel, lo di-

mancho ct le mercredi, à 1 heure, ct
le samedi à 7 heures nm.
Le Sorel, pour St-Aimé, le jeudi, à

8 houres a. im. Départ de St Aimé,
pour Sorel, à Z houres p, in.
La _Mouche-à-Feu, da Sorcl pour

Berthier, tous les jours, excepté lo
dimanche, à 8 39 houres a. m. ot 3.00
brs, p.m, De Borthier pour Sorel
à 11 houres a. m, ct 5.00 p.… m
Lodimaygho, la Mouche-à-Feu par-

tira do Sorel pour Yumuaska, St-Dn-
vid, St-Aimé, à 5 houres a, m.
Lo dimanche, lo Terrebonne partira

de Sorol pour Montréal, à Z heures
p. m.
Pourtoutes informations, s'adres-

ser au bureau do Ia Cie, & Sorel.

F. GELINAS, Agent.
Sorel, 11 avril 1902, 

 

Capital payé........$1,500,000
Fonds do Réserve. 750.000

Lottres do srédit, circulaivos émi-
ses à co Buronu, ot puyablos duns
tous les pays du mondo,

 

Dépôts rogues et Intérôts accordés.
 

Traites vendues ot collectées sur
toutes les principales villes du

CANADA ET DES ETATS-UNIS
ARGICN'T

FRANÇAIS, ANGLAIS, AMÉRIOAIN
AGCUBTÉ Er VENDU.

 

Sucoursilo A Sorel

Coin des Ruos du Roi ot Goorgos

 

J. F. F. BOULAIS, GERANT.
TELEPHONE BELL No 9.

15 Mars 1902-—n.

 

  
ETN,

ern Ry.
Dépurt de Sorel à G hrs A. à.

ot LUO p,m,

 

Lies teaing arvivont à Sorel 4 9.50
wom, ol 8.20 hes p,m,

1South, Shore Ry.@

Déraur br Song, In semaine,i
6.50 houres à, m, et 4.00 houres Pp.
mn. pour Montréal,

Départ de Montréal pour Sorel,
etc, lu matin à 8.00 houres, où l'u-
près-midi à 5,15 hourus

Lo train qui part do Montréal le
malin se rond jusqu’à St François,
Départ de Sorel À LU 30 hrs, n, m.
; JUWY # pas de trains lo dimanche,
Jusqu'à nouvol ordre.
Itaccordumonts ives Wut les chomins

do for pour I'lst, "Ouest ot lon
Etats. Unis,

Liew arrangements intorvonus ontre
le Q. 5. Rot autres liguus ussuront
au public Voyageur un service direct,
prompLlet journalier entre Sorel. St-Hyucinthe, Boston ot Now-York ot
toules los stations intormédiares
Lies passugors qui so rondont à Wor-

ceslor, Boston, ute, no chungont
pas do chars,

Communication prompte ob facile
aves Lous ley principaux centres ca
nadions eb grandes villos deo la Nou-
velle Augletorro, Dus restaurants
fournissent dus bons ropus sux roluis
ctun bullet soigné so trouve sur lo
char-palais,

A. IL HARKS,
Gerant-Géréral du wralic

9L passagors, à Montrém

P. A. FRENLERE,

Agent à Sorel,
28 uvril 1902,—

 
 

MAURICE Prrrac LT,
Architecte-Ingénicar,

15 Cote St-Lumbert. MON l'RttA L,
 

Spécialité : Constructionà l'épreu-
vo du fou,

5 juillet 1901—u

Dr A. F. FLEURY

DE SOREL
Traito toutes les maladies on géné.

ral, mais spécinlementlos Chancres
ot Cancers,

 

Théâtre Français Café

NOUVEAU RESTAURANT
Pour Dames Er MESSIEURS,

Voisin du Théâtre Français,
1889 RUE STE-CATHERINE
——

Entréo pour les dames, 1887 même
rue— MONTREAL,

 

 

Diner privé, Vins ot Liquours de
choix, 

15 avril 1902—a

= 59A
BANQUE$

D'HOCHELAGA |

do Montréal,

OTEUK DE LA REDACTION,

>

  

Banque Molson
Incorporée par acto du Parlement

1865.

 

 

BUREAU PRINCIPAL, — MONTRÉAL,

 

Onpital poyG.…uu…sesterrors$2,500,000.00
rouds stable........ sarssocssaume 2,160,000,00

SUCCURSALE A SOREL,

RUE DU ROL

J. FEKD. JORKAULT, GERANT.
 

Dépôts reçus ot int6rôt accordé.
Colloctions sollicitées 06 romise defouds immédinte,
Traites fournies sur toutes los prin.cipulus villes du Do.nduion eu àEtats-Unis, w
Lobtres do crédits dans toutus lesparltios du pays ob du mondo untier,Argent aliglals ot amôrionin aohoté

ol vondu,
Communications par t6léphon
15 Mars 1902,—a,

 

Hotel Riendeau
Place Jaogues. Cartier,

MONTREÀ LL

Cot hôtol os à psoximitédu débnrcudère dos batouux de lu Ÿdu Richoliou ot d’Ontario, do Listedo-Villo ot du Palais do Justice, c'ost-d-dire tu contre mômo dos afluivoscommorcinlos,
Col hôtoi ont tonu sur un très bonpiod ot ost au nombre dos moillours

| Mugnitiquotable, bonnes shambrog
hquoury choisies, onlin tout oo qu’il
fuut pour faire un hôtol de vremièro
Classe

Alloz à l’hôtel Riondoau uno fois otSHSUILO Vous no voudror jumals allox
villours,

J. A TANGUAY, 

 

Propriétuire
Sorel 16 Mars 1902—1a,

 

HOTREI,

CARLETON.
ALF. LACOUTURE, Prop.

Table do premidre classe,

Bounos chambres à couchor,

Bion aérdes.

Vastos salons,

Ohambros d’échantillons,

 

Liqueurs ol Olgares do promior choix

Il y a dou volturos A I’'arrivée des
chare et dos bateaux.
 

PRIX MODERE,,.

Ecurles
pour 20 chevaux }

Sorel, 22 mars 1902—a
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TRADE MARKS

DESIGNS
Coryniants &c.

Anyono ronding a akotch nnd description may
quickly ascertain our opinion freo whother an
lnvontion (a probably pattablo. Communica
tons strictly confidential. Handbook on Patents
sont frec. (Jidost aponer for securing patents.
Patents taken through Munn & or receive

without chargo, In tho

"Scientific American,
A handsomoly illustrated wookly. J.argost olr.
oulation of any nelopiitiejournal, Torms, 83 à
oar; four months, d by all newadealers.

MUNN & Co,sssorucas New Vork
Branch Offico, 62F St, Wastbington, D. C,
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Pour des impressions de
luxe, sur carton, papier, en en-
cre de couleurs, ou bronzées,
donnez vos ordres au Courrier
de Sorel. Nous avonsce qu'il
y a de plus nouveau en fait de
caractères et de fournitures,
PRIX MopÉRÉs,

 
 

Nous faisons des spécialités deb -
articles ci-dessous: Jolis carrés en
Tapestry, au magasin RoBILLARD& ”
CIE, ancien magasin Merrill, -1661-
Rue Notre Dame, Montréal.



re

(3AZETTE DE BBERTHIER
BERTHIER 7 MAI 1902

 
 

La voie et

le port national
—

L'hon. M. Tarte
——

Ou dirait qu’il règne dans une

fraction de la Chambre d’Ottawa

une sorte d'hostilité, d'animosité in-

compréhensibles contre la cité ct le
port de Montréal. C'est de l’Ouest

que vient ce sentiment tout de ja-
lousie et de petitesse qu’il n’est pas

possible de passer sous silence, parce

qu’il est plein de conséquences

pour nous et qu’il doit être réprimé

sans retard.

Les gens de l'ouest proolament

bien haut qu'ils ne veulent pas de

port national, qu'il est inutile d’a-

voir au Canada un port national, vu

qu’il est aussi simplo d'aller aux

ports américains; que l’ouest ne

veut qu'une chose, envoyer facile-

ment sa récolte ot g'inquidte peu

par quelle voie elle s'en va. Undes

députés du l'ouest s’est même’ levé

l’autre jour en Chambre et a décluré

que c'était de la folie de dépenser

de l'argent pour creuser le chenal

entre Québec et Montréal, ou de

construire des élévateurs à Mont-

réal, qu’on pouvait bieu se servir

des élévateurs américains ob que cel

argent-la serait bien mieux om-

ployé à construire des chemins de

fer dans l'Ouest,

L'égoïsmu ct l’impudence de ces

gons de l'ouest dépassent toutes les

limites. Ce sont plus que des capri-

ces d'enfants gâtés, c'est du l'ingrati-

tude et de l’mjustice  indicibles.

Maintenant que les anciennes pro-

vinces se sont saignées à blanc, ont

puyé millions sut millions pou tar-

miner co chemin de fer du l’acifi-

que que demandaient à cors et à cris

les colons du Manitoba et des Terri-

toires, maintenant coux-ci su mo-

quent pas mal de ceux qui so sont

sacrifiés pour eux et rêvent même

de leur entover le bénéfice des dépen-

ses qu'ils ont fuites. Tandis que les

anciennes provinces, après avoir payé

pour lo Pacifique so trouvent encore

dans bien des cas privés de commu-

nications par chemin de for, les co-

lons du Manitoba et des territoires

se lumente et s'insurgent, 8'ils n'ont

pas tous un chemin de fer à leur

porte.

Prenez par exemple la rive Sud

du St Laurent, sur laquelle so trou-

vent échelonnées tant d'anciennes

provinces. La rive Sud n’a pus de

chemin de fer et pourtant, depuis

combion d'unnées pnie-t-elle l’inté-

rêt de l’argent dépensé pour cons:

truire le l’acifique ! Puis, lorsqu'on

demande des fonds pour les travaux

du chenal, pour les ports de Trois-

Rivières, de Sorel, de Montréal,

ceux qui ont bénéficié du Pacifique

so fout nou-seulement tirer l'oreille,

mais encore déprécient ouvertement

en parlement, au vu ob nu su de

tout le monde, les ports du Canada,

le système des canaux, l'aménage-

meut des quais, et tout co qui s'en

suit. Voilà la pauvre récompense

que nous obtenons pour cs que

nous avons généreusement fait,

La Chambre a éprouvé unvif

plaisir, en entendant le ministre des

Travaux Publics relever comme il

couvient l'insolence des membres du

l'Ouest, et leur dire’ bien en face

toute leur vérité,

|

M. Tarte a sur-

tout une qualité qui peut compen-

ser bien des défauts que lui repro-

chent ses adversaires : il est franc et

il ne mhche pas ses oxpressione,

surtout quand on touche à l'entre-

prise qui lui tient le plus au cœur,

à l'aménagement du St-Laurent

pour lo transport prompt et sûr des

grains de l'Ouest, C'est une entre-

prise à laquelle il tient à attacher

son Nom, et malheur à celui qui

voudrait y porter une main sacri-

lège!
Tout le discours qu'il a prononcé

a été un maguitique plaidoyer en

faveur du la voie du St-Laurent, un

appel énergique et convainou à l’u-

.
tte 

nion de tous, pour conserver au Ca-
nada l'avantage des magnifiques ré-
coltes dont la Providence nous favo-
rise depuis quelques années, et que

nous espérons bien voir durer peu-
dant nombre d'années encore.

Voici, d’ailleurs, comment le mmi-

nistre a exposé son œuvre et ses
progrès sous sa direction.
“Il y a trente ans, dit-il, quand la

Commission du Hâvre de Montreal
a entrepris de creuser le St Laurent,
il y avait dans le Lac St Pierrs onze
pieds d'eau seulement, Maintenant,
il yen a 274 pds et avant deux ans,
1] y aura 3U pieds d'eau, constamn -

ment de ln mer à Montréal, méine

dans les mois où l'uau est la plus

basse, c'est-à-dirse en octobre et en

novembre,

“La largeur du canal creusé sera
de 450 pieds dans las portions

droites, et de 500, 600 et même 800

pleds dans les courbes,

“Quand les estimés supplémentai-
res seront produits, on verra qu’ils
contiendront toutss les sommes né-

cessaires pour poser des bouées et
pour éclairer le chenal de Belle-Isle

à Montréal,
“Les députés de l’Ouest ont bien

inauvaise grâce de reprocher lar.
gent dépensé à cos travaux quiinté-

ressent tout le Canada,  Veulent.

ils séparer leur sort de celui du res-
te du pays, ce serait une curieuse

façon de prouver leur patriotiemne.
L'Ouest est peut-être la portion du
pays où l’on exploite le plus la gam-

me impérialiste, où l’on fait parade

de la loyauté la plus bruyante, mais

c'est aussi pourtant le coin du Ca-

nada od l'on a les yeux le plus sou-

vent tournés vers les américuins et

les EtatseUnis.”
l'hon. M. Tarts leur a donné une

leçon dont ils avaient besoin : espé-
rons qu’elle leur protitera,

 

DANS SA RACINE,

Les Pilules de Longue Vio rafrat-
chissent, fortifient ot puritient le
sung—elles conpent le mal de sa ra-
cine, Echantillon envoyé gratis sur
réception d'un timbre de 2 cts. Cie
Médicale Iranco-Coloniale, Mout-
réal.

ACTUALITES.

On a été, parait-il, informé au

Vatieau, que sir Wilfrid Laurior ira
rendre visite au Pape, au mois de
juillot.

 

M. Waldeck Rousseau est pris
d'un sentiment de vengeance, 1 a

adressé une circulaire A tous les pré-
fets, leur ordounant de lui fournir

les noms dus prêtres qui so sont mô-

lés d'élections, afin de pouvoir sévir

contre eux,

M, Rousseau a gagué ses élections
et il nous semble que celn devrait

lui suflive. Si au lieu de pardon il

ne chorche qu’à assouvir sa vengean-
co sur ses advorsaires, il pourrait
bien pordre le pouvoir plus tôt

qu'il ne s’y attend.

Lord Strathconn, interviews à

Londres, au sujet de la prochaine
conférence des piomiers ministres

des colonies, a dit que les résultats
en serniont importants et contribue-

raient beaucoup à la réalisation du
rêve colonial de fédération impéria-

le. Ila toutefois admis qu’il y
avait beaucoup de difficultés À sur-
monter. |Le haut commissaire es-

père encore que le Canada pourra
éviter le danger dont il est menacé
par le syndicat des lignes de navi-
gation transatlantiques.

tlOB—————

 

Dun's Rwiew, du 3 mai courant,

dit :

“Les fnillites au Canada, en avril,

ont été au nombre de 77, avec un

passif de S584,480 ; contre 86 l'année

dernière, et un passif de $398,120.
Duus les manufactures il y a eu 20
suspensions de paiements, pour
$147,992, contre 25 l’année der-

nière, ayant un passif de $171,782,

Dans la classe commerciale, 57 fail-

lites ont un passif de $484,888, con- tre 59, devant $204,838 en 1901. 11
paraît y avoir eu diminution dans  

le nombre, cette année, comparati-

vementà uvril 1901 ; mais Je passif
est plus considérable. C’est dans fail-

lites commerciale que l’augmen-
tion s’est produite ; une seule bran-

che de commerce n'ayant pas de
faillites, et les plus sinistres se trou-
vant dans les magasins généraux el
la librairie. Dans cette dernière bran-

che, l'augmentation provient toute

entière d’une seule faillite à Mont-
réal, dout le passif est de 8100,-

000.
“De inètmequ’aux Etats-Unis,tan-

dis que le passif a augmenté consi-

dérablement, comparativement au

mois correspondaut de l’année der-
nière, si l'on fait la comparaison

avec les mois précédents de cutte au-
née, on trouve une diminution inar-

quée ct dans le nombre et dans les

dettes des faillites.”
—s©

No 53—BIEN EMBARRASSÉ

Si l'on n'avait pasle BAUME
RHUMAL, comment chasserait-on
les rhumes si faciles à attraper ?

©mu

A OTTAWA

Sur motion de Sir Wilfrid, les co-

mités permanents sont autorisés à
siéger simultanément avec la Cham-

bre.
M. Blair a introduit un bill pour

amender l’acto dus chemins de fer,

pour ce qui concerno l’exproprintion

de terrain.
Jugement a été rendu, lundi, par

la Cour d'Echiquier, en faveur de
Mackenzio et Mann, contre le gou-

vernement, pour $327,000, étant leg

dommages causés par le refus du
Sénat, de tatilier le contrat pour ln
construction du chemin da fer de la
Rivière Stickin au Yukon.
———

’ _—_Gubrit Tes béhésSIROP_D'ANIS BAUVIN— Guestlex veves
senterie, dentition douloureuse, etc.—Irocure
le sourmeil, lu vente partout 25c, la bouteille,

31 déc, 19U1—n

   

 

 

Filtre Mécanique

de Emond.
—

No us publions ci-dessous la suite

de l'explication du filtre mécanique

de - Emond, que nous avons com-

moncé dans notre dernier no :

Ce filtre n’a pas besoin d'être ou-

vert, etc, pouê être nettoyé. Il suf-
fit pourle tenir continuellement en
bon o:dru, d'ouvrir À sa base la val-

ve de nettoyage pour envoyer, (si
on le veut) par une connection de
cette valve ou drainage, toutes les
saletés retenues, et l'eau, entrant

avec toute sa pression par le haut,
la nettoie parfaitement en quelques
secondes. Cette opération, la plus
simple et la plus facile du monde,
pout être faite aussi souvent qu'on
le desire, pur n'importe qui, et sans
aucune dilficulté, sans mêmo arrêter

son fonctionnement ; mais la meil-
leure manière est zénéralement d'on
fairo le nettoynge une fois par se-
maine.
Nous pouvons dire en touts sûre-

té que co filtre mécanique n’a pas
encore rencontré d'acquéreurs mé-
contents, suit de la construction, de
son fonctionnement, du son entre-
tien qui ne coûte rien, du sou résul-
tat, de son apparence, de sa durée on
de l’espace qu’il occupe.
La partie extérieure de cesfiltres,

est, pour les plus petits, en fonte
malléable ou en cuivre, et en feuil-
les d'acier rivées pour les autres
plus grands, avec ‘Flange’ très fort,
tenant lieu du collet servant a relier
les deux côues des plus petits. Ils
sont tous soumis à l'épreuve d’une
très forte pression avant l'expédi-
tion, De plus, tout le mécanisme in-
térieur les valves étant en cuivre ne
permettent à la rouille de les déter-
riorer en aucune manière, et pen-
vent durer des années et des années
ainsi que lo reste de sa construction.
Les grandeurs régulières sout ponr
des services d'un demi-pouce à six
pouces de diamètre.
Nous manufacturons sur comman-

de, n'importe quelle dimension avec
autant de facilité. Il y en à mainte-
naut de diverses grosseurs en usage
daus des ceutnines de résidencespri-
vées, maisons de commerce et d’in-
dustrie, dans les églises pour mo-
teur d'orgues, duns les presbytères,
les banques, les communautés reli-
gieuses, les usines de chemin de fer,
etc, Ainsi, nous en avons placé un
au Séminaire da Québec, qui attei-
gnait huit pieds et demi de hauteur  

et quatre et demi de diamètre, et pe-
sait 2,000 livres ; deux à la manu-
facture de tabac Macdonald, Mont-
réal, pesant 1,500 livres chacun ; à
la banque de Montréal, Montréal;
aux usines du chemin de fer “ LE
GRAND NORD”, Québec, et ail-
leurs,
Comme il est axpliqué sur nos

cartes illustrées, les connections de
ces Filtres sont faites et disposées de

; telle manière que l'on peut en n’im-
. porte qual temps faire passer l’eau
tout simplement dans le conduit or-
dinaire, arrêter le fonctionnement du

Filtre, le “déconnecter”, et même
l'enlever, sans arrêter l’eau un seul
moment,

Ce Filtre est un excellent appa-
reil, et est d'une grande économie
pour toutes espèces d'établissements
mus par la vapeur, pour les systé-
mes de chauffage, soit à l'eau chau-
de ou à la vapeur, pour les moteurs
hydrauliques, ct gurtout les manu-
actures de pulpe, les usines ct ré-

servoirs de chemin de fer, etc. etc.,
et il est aussi le plus avantageux et
le plus économique des systèmes
de filtration pour l’eau destinée à
l'approvisionnement des villes ou
municipalités.

COMPAGNIE DE FILTRES MEGCANIQUES

EMonn.—QUEBEC.

 

MAUVAISE HUMEUR

La mauvaise humeur vient invarin-
blement de la souffrance. Les Pilu-
les de lougue Vie en vous donnant
la santé vous rendront guis heureux.
Echantillon gratis envoyé sur un tim-
bre de 2 cts. Cie Médicale Franco-
Colonial, Moutréal,

  

Le prisonnier converti

par |’ “Ave Maria”

L'anmônier d'une prison avait
fait à son auditoire une instruction
tiès touchante, le jour de l'Immacu-
lée Conception : il avait vivement
excité ses auditeurs à la coutlance
en Marie, aussi bonne «t puissante
qu’elles est pure eb glorieuse, Il
avait terminé en conjurant les pri-
sonniers, qui n'avaient pas eucure
l'habitude d'adresser une prière à
cette aimable Mère, de prendre lu
résolution de récitet*au moins un
Ave Maria tous les jours.
La vuille de Noël, après avoir en-

tendu la confession de plusieurs
prisonniers, l'aumônier en voit venir
un qui paraissait très agité It lui
adresse quelques paioles amicales
pour le rassuror et le mettre à l'ai-
se : “Mon Père, dit le pauvre hom-
me, à lu fête de l'Immaculée Con-
ception, vous nous avez conseillé de
dire chaque jour au moins un Ave
Marie; ulors, j'ai senti dans mon
cœur quelque choso qui me disait :
“Fais celte promesse, ce n'est pas
beaucoup, ça te portera bonheur”;
jai donc dit chaque jour cet Ave
Marie. Mais, depuis ce temps-là,
je n'ai plus de repos. Ce même
quelque chose me dit sans cesse :
“Va te counfesser ; cette fois, ga ira
bien I” Vous comprenez, mon Pére,

autrefois, ça à pas bien été ; dans

ma jeunesse, j'ai fait des confessions
mauvaises, parce que je n'avais pas
le courage de tout dire ; alors, j'ai
abondouné la confession, mo lais-
saut aller au désespoir ; puis je suis
tombé dans un délit qui m'a mené
en prison. Si maintenant je me con-
fesse bien, le bon Dieu 1ue pardon-
nera-t-il? Certrinement, monfils, dit
l'aumonier, avec une grande confi-
ance onl’infinie miséricorde du Cœur
de Jésus, notre Sauveur, mort pour
nos péchés.” La confession se fit
donc très sincèrement avec une vi-
ve contrition, Aprds avoir regu l'ab-
solution, le pénitent, tout heureux,
dit au confesseur :
—Toute ma vie, je remercierai la

sainte Vierge, ma bonne Mère, et

pour cela je dirai chaque jour trois
Ave Mariu, Vous pouvez publier
partout que c'est un Ave Maria
qui a converti au pauvre grand pé-
cheur,

 -OE —

Superbe carrés en laine, au maga-
sin ROBILLARD & CIE, ancien maga-
sin Merrill, 1661 Rue Notre Dame
Montréal.

 

 

ROVINCE DE QUEBEC,
Distriot do Richelieu. Cour

Supérieure. No. 4377. Damo Marie
Louise Brouillard, n, ce jour, institué
une netion on séparation do bions
contre son mari  Morménégildo
Brouillard, charron, de St Guillaumo
d'Upton Sorel, 3 mai 1902, J.D.
PLAMONDON, procureur de la de-
mandoresso.

6 mai 1902—1m  
  

A SORET.

 

Vil la f8te de demain, le Cour-
rier ne paraîtra pas vendredi.

*

Lundi, enquéte dans le procès
Beauchemin-Lamoureux, a été re-
mise 4 iundi prochain.

*®

Les mars de la nouvelle bâtisse

Senécal-Hardy, en face du  Carle-
ton, sont terminés. Les ouvriers
sont à poser le toit.

oS

Pour tapis d’escaliers, de salons,
chambres à coucher, etc, allez au
magasin du ROBILLARD & CIE, ancien
magasin Merrill, 1661 Rue Notre
Dawe, Montréal,

LS

Demain, les membres de la Con-
grégation des Hommes iront en pé-
lérinage au Cap dela Madeleine,
par le vapeur Z'errebonne,

e

M. Thérien, qui remplace M.
Boulais, 4 la banque d'Hochelaga,
est arrivé pour prendre sa nouvelle
position.

La

La “Imperial Oil Co” est à éta-
blir de grands réservoirs de ce com-
bustible, en notre ville, pour faire

un commerce de gros et de détail.
e

La bénédiction de la nouvelle sal-
le de l’Union St-Joseph et St-Mi-
cliel, su fera le 11 mai courant, II
y aura à cette occasion une jolie
fête religieuse,

M. LE DR. PICHETTE, chirurgien-
dentiste, de Sorel, tient ses bureaux
tous les jours, au No. 104 Rue Au-
gusta. Une visite est respectueuse-
mentsollicitée.

28 février 1902.—3m.

L'enquête dans l'affaire de Aimé
Lussier, de Varennes, qui devait se
continuer ca matin, est ajournée à
samedi, le 10 du courant,

-

Le juge Desnoyers, de Montréal,
vient de rendre uue décision impor-
tante.

Il a déclaré que les pharmaciens
n'avaient pas le droit de vendre de
liqueurs médicinales sans payer
préalablement une licence.

*

M. Léon Charland, de Montréal,
est à se fire construire une jolie
résidence d’été, sur ln rue Augusta,
en face du Couvent de la Congréga-
tion de Notre-Dame.

*

Maguifique carrés en Hemp, an
magasin  RoBILLARD & CIE, ancier
magasin Merrill, 1661 Rue Notre
Dame, Montréal.

>

Une douzaine de familles de Ya-
machiche, sont arrivées ici ln se-
maine dernière pour y demeurer.
Ce sout des employés de la manu-
facture Héroux, nouveliement ins-
talléo à Sorel.

®

Notre marché n’était pas beau-
coup approvisionné samedi dernier.
Le lard se vendait de 19 à 11 cts la
livre ; le bœuf, de 9 à 12 cte : Je
beurre, de 22 à 23 cts ; les œufs,
de 17 à 18 cts In douzaine,

»

Samedi, l'hon. juge Fontaine a
rendu jugement dans l'affaire Bar-
rette vs Roulean, de St Barthéle-
my. Ce dernier a été condamné à
$50 de dommageset les frais.

Lafond ve Yergeau—Action dé-
boutée.

*

Une variété de carrés en Brussel,
au magasin ROBILLARD & CIE, an-
cien wagasin Merrill, 1661 Rue
Notre-Dame, Montréal,

e

M. Jos. N. Millette remplace M,
L. Piette dit Trempe, comme assis.
tant-surintendant de la Metropoli-
tan Life Insurance Co. en cette
ville,
Nos félicitations et bon succès.

v

A la Cour des Sessions de la
Paix, samedi dernier, le 3 mai cou-
rant, Adélard Letendre, do cette
ville, a été condamné par le juge
Germain, à deux jours de prison,
pour vol de bois.

LS

Les connaisseurs de bière et por-
ter demandent et achètent toujours
ln bière et le porter, de Molson qui
sont réputés les meilleurs dans le
pays. Les bidres et porters anglais,
ne leur sont pas supérieurs. En ven-
te à Sorel, chez F, N. Chngnon, épi-
cier, rue du Roi,

7 mai 1902—jno

Carrés en velours, une spécialité,
au magasin de tapis de ROBILLARD-
& CIE, ancien magasin Merrill, 1661
Rue Notre Dame, Montréal,

Il faut de toute nécessité que les
fromagiers apportent plus de soin à
la fabrication du fromago, car celui
qui a été exporté l'an dernier en An-
gleterre, a donné lieu à de nombreu-
ses piaintes sur la qualité ct l'*mpa-
quetage. Avis à qui de droit, s’ils
veuleut obtenir des prix remunéra-
tours,

+

Lo nouveau bateau le Montréal
quittera Toronto lundi prochain, le
12 du courant,et sera rendu à Mont-
réal le 15. Il ne fera que toucher
Montréal en passant, pour se rendre
ici, où L0s ouvriers habiles mettront

|la dernière main à sa toilette. Ce
sera le plus beau et le plus vaste
batsau de la Cie Richelieu,

®

Grand choix de Linoleums, au
magasin RoBILLARD & OIE, ancien
muagasin Merrill, 1661 Rue Notre
Dume, Montréal.

.

Les chevaux sout en grande
demande à Sorel, surtout les bons,
et parmi ces derniers, il en est qui
attuigneut S150 assez facilement,
Lu marché est à la hausse, et les
maquignons en profitent,

®

M. Janvier Lemoine, du rang de
Rhimbault, Ste-Victoire, est depuis
quelque temps en possession d'un
superbe chevreuil capturé dans des
circonstances particulières, C'était à
ln fonte des neiges, M Lemoine se
rendait au bois avec son fils Ils aper-
gurent la pauvre bête en train de
vérir dans une fondrière. Ils im-
provisèrent une corde, pour sauver
l'animal qui, sans résistance, se ren-
dit à l'écurie, où depuis il vit do-
cilement

*®

PROPRIÉTÉ A VENDRE A
SOREL,-—Bonne propriété en bri-
que solide, avec voûte de sûreté, si-
tuée dans le centre des affaires.

S'adresser à Sorel, B. P. No. 245.

Sorel, 25 avril 1902—juo
*

La Tribune, de St Hyacinthe,
vient d'entrer dans sa quiuzième
année d'existence. À cette occasion
notre confrère dit :

“Nous sommes heureux d'aunon-
cer à nos lecteurs et à nos bien veil-
lants patrons, que l’encouragement
qu'ils vous ont témoigné nous fait
entrevoir de nouveaux succès pour
Pavenir et redouble notre courage,
pour franchir une autre étape daus
la voie laborieuse danslaquelle nous
Uoug Sommes engagés.”

Nos meilleurs souhaits de succès
au confrère, ‘

®

Pour vos Mats et Rugs, allez au
magasin

=

ROBILLARD & CIE, 161
Rue Notre Dame, Montréal. C'est
l’ancien magasin Merrill, de si grau-
de renommé.

M, William Coté, a l'honneur
d'infermer le public qu'il continue
comme par le passé à exploiter sa
boutique de ferblantier, plombier,
etc, et qu’li se chargera des ouvra-
ges qu'on voudra bien lui confier.
Il à des ouvriers de première clas-
se, Il pose aussi la lumière Auer.

Wx COTE,
Enarrière du marché,—SOREL.

ler mai 1902—2i
e

À. MATHIEU & CIE. Horlo-
gers, Bijoutiers, Opticiens diplô-
més par le Dr Jehin, ex-shef de
clinique de Paris, et p+r lu Canada
Optical Institution, Examen des
yeux gratis. Ne ruinez pas votre
vue en persistant a porter de mau-
vaises lunettes, venez nous voir et
vous trouverez ce dont vous avez be-
soin. Nous avons les meilleurs lu-
nettes et pince-nez que vous puis-
siez trouvés, Comme par le passé,
nous avons toujoursun grand as-
sortiment de inontres, joncs de ma-
riage, bagues, Réparations d'horlo-
ges, cadrans, montres et bijoux, Ou-
vrages garantis, 22 ans d'expérience.
A. MATHIEU & CIE, voisin du C u-
leton,

Sorel, ler mai 1902.—a
*

Chez ARMAND DOIN
Grand étalage de Chapeaux de

Printemps chez ARMAND DoiN, le
chapelier à la mode, derniers modè-
les de New-York et Londres. Nous
exhibons tout ce que Ta Chapellerie
moderne cunfectionne de plus *‘chic”
et de meilleur, Nous en avons
pour les Jeunes et les Vieux, Notre
clientèle connait la supériorité de
notre maison en Chapellerie de
choix et de bon goût. Elle connait
aussi notre réputation sous le rap-

  portdu Bon Marché réel. Nous

»



 

  

&
avons un quart de siècle d’expérien-
ce daus cette ligne et durant toute
cette cpoque, nous nous flattons d'a-
voir coiffé tous le monde élégant—
tout le public qui sait acheter hon,
beau et à des prix abordables, Si
vous désirez réellement vous coiffer
dans les derniers styles, venez nous
voir. Chapeaux de soie sur com-
mande et réparation, une spécialité.

Emmagasizage de Fourrures du-
rant I'Eté, garantie contre les mites,
bas prix. Armand Doin, No. 1584
rue Notre-Dame, vis-à-vis le palais
de justice, Montréal.

20 mars 1902—a

 

No 54—RIEN DE TEL,

Rien de tel que le BAUME
RHUMAL contre les affections de
la gorge et des poumons, 
 
 

 

Le club de Base-Ball,le “Varsity”
a ouvert la saison par deux victoires
consécutives, jouant sa première
partie, dimanche, le 27 avril, contre
le “Allan” qu'il a battu avec facili-
té, par le core suivant,

RHE
Varsity 51 £40010—11 122
Allan 0001100—23 G 2
Umpire, Alb, Lesieur, Batteries,

Péloquin et Donaire ; Brassard, Pel-
leticr et Magnan,

Il y avait un pari de dix dollars.
Ln seconde pattie a été jouée di-

manche, contre les Mont St-Ber-
nard, devant une nombreuse assis-
tance, Le M. S. B. fut écrasé par un
score de 22 à 2,

RIE
Varsity 7 347 1—22 111
M.S.1.00200—2 +41

Umpire, O'Farrel, Batteries, Pé-
loquin et Dcuaire ; Brooks, Beau-
chemin et Latraverse,
Le jeu de Péloquiu, pitcher des

Varsity fut merveilleux, dans la
première partie, faisant mourir 17
hommes au bâton contre Brassard 2
et Pelletier 5. Contreles M. S, B,il
fut aussi effectif, strikant 6 hommes
et ne permettant que 4 safe hit
contre ses adversaires, 10 strul out
ct en outre permettant aux Vursity
d'accumuler 11 safe hits. Les duux
parties furent interrompues par la
pluie.

Dimanche prochain, le Varsity,
ira jouer contre les Abénalis, à
Pierreville, I y aura probablement
une excursion par le yacht de M.
Marcotte. I'our détails, voir les pro-
grammes, vendredi,
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Mort de Mgr Corrigan

Mgr Coriigan, archevêque de New-
York, est mort à onze heures

et vingt minutes, lundi soir

Mgr Corrigan était né à Newaik,

N. J., en 1840. Il était d'origineir-
landaise. 1! avait été ordonné prêtre
a Rome, en 18.3. Il fut sacré évê-

que de Newark en 1873, et fut choi-
si commecondjuteur du cardinal-ar-
chevêque de New-York, en 1880, et
lui succéda plus tard.
 

Nouvelles

Canadiennes

 

St Simon, Co, de Bagot—Le ma-
gasin de MM. Marcotte et Cie. a
été complètement détruit par le
feu, Une partie des marchandises
ont été sauvées. L'origine du feu
est inconnue, Il y a de bonnes as-
surances,

MONTREAL—II est tout probable
que le couronnement du Roi—26
juin— sera célébré, à Montréal,
d’une façon fort brillante,

Tout ce qu'il y a de corps militai-
res disponibles au Canada y se-
raient transportés, pour piendre part
à une revue de 15,000 à 20,000
hommes.

Sherbrooke—Ille Gagné, fille de
M. David Gagné, a trouvé unser-
pent dans un verre d’eau, Il mesu-
rait plusieurs pouces de longueur.
Mlle Gagné s’en aperçut juste au
moment où elle portait le verre à sa
Louche.

Trois-Rivières.— La corporation
de la Oité de Trois-Rivières vient de

f

 
 

vendre 10 débentures de $1,000 cha-
cune, portant un intérêt annuel de
34 pour cent, à 89.23 p. c., ce qui
équivaut au pair pour des débentu-
res portant un intérêt de 4 p. c. par
année,

Cette vente, qui est considérée
très favorable par les financiers, a
été faite à une personne qui connaît
bien l’état fiscal de notre ville, car
l'acquéreur est l'honorable N. G.
Malhiot, qui a été longtemps, maire
de Trois-Rivières, et qui a toujours
suivi avec attention les opérations
financières de notre ville.

Ceci démontre clairemeut'en quel-
le grande considération les débentu-
res de Trois-Rivières sont tenues
par les gens d’affaires,

Arthabaskaville.—Mercredi der-
nier, a eulieu l'élection des membres
du Bureau, pour la section d'Artha-
baska. Les ofliciers suivants ont été
réélus, après lecture du rapport du
secrétaire : M, Eugène Crépenu, a
été réélu bâtonnier ; M. J. Ii. Mé-
thot, réélu syndic ; Alphonse Gravel
« été nommétrésorier ; Napol. Lali-
berté n été continué dans sa charge
de secrétaire ; MM. P. M. Côté, J.
E. Perrault et L, P. Crépean fu-
rent nommés membres du conseil.
MM. J. E. Méthot et P, M. Côté

furent choisis comme examinateurs,
 

Québec. -—On va reconstituer à
Québec, le plus gros navire qui soit
jamais venu des Grands Lacs. Le
“Minnetonka” a une longueur 448
pieds et unv largeur de 43 pieds et
7 pouces, On a été obligé de le di-
viser en deux pour le passer & tra-
vers le canal Welland,

Les deux parties seront jointes a
Québec, puis le steamer prendra sa
cargaison, en route pour quelques-
uns des ports ainéricains,

 

Nicolet—M. J. E. Thibaudean,
le propriétaire de l'aqueduc de la
Baie Shawinigan, est le promotenr
en cette ville, d'un syatème d’éclai-

rage électrique pour l’automne pro-
chain. Il a loué le pouvoir d'eau
de M. L, N. D, Houde et dans quel-
que temps, quand l’eau de la riviè-
re aura  sguifisiumment baissé, il se

fera accompagner d’un ingénieur
pour examiner la chaussée et savoir
quelles réparations il devra lui faire
subir,

Il prétend qu’une fois restauré, ce
pouvoir d'eau lui donnera une force
motrice suilisante pour tous ses be.
soins d'éclairage et même pour met-
tre eu opération quelques manufac.
tures, Il paralt étre très au fuit de
sou affaire et prétend qu’avec un peu
de bon vouloir de la part de In mu-
nicipalité, il atteindrafacilement son
but, Il est retourné à Shawinigan et
reviendra dans une couple de semai-
nes,

Sherbiooke — On rapporte de
Goshen, à sept milles de Windsor
Mills, un eus d'en'èvement d’une
fillette, qui a produit beaucoup d'ex-
citation. Dans un chantier exploi-
té par M. IS, Legris, logeaient plu-
sieurs bücherons,  L'un d’eux, fgé
de 36 ans, tomba en amour avec la
jeune Emilie, âgée de 12 ans, fille
de M. Louris,

Le bûcheron épris éperduement
d'amour, qui a nom Octave Corri-
veau, demanda la main de la petite
Emilie, mais le père s’y objecta.

Corriveau changeaalors ses plans,
il convainquit la jeune fille de s’en-
fuir avec lui, et mercredi matin,
vers 4 heures, il partirent pour
Windsor, dans l'intention de se ma-
rier,

Lorsque le père apprit la chose, à
son réveil, il partit pour Windsor
Mills, et passant par ie chemin le
plus court, il arriva avant les fuy-
ards, Il se hâta d'aller mettre le cu-
ré au courant de l’affaire, qui après
en avoir pris connaissance ditau pè-
re qu’il ne pouvait marier sa fille,
qui était trop juune et n’avait pas
encore fait sa première communion.
Le couple se présenta sur ces eutre-
faites au bresbytère. le père récla-
MA sun enfant, l’arracha des mains
de sun ravisseur et la conduisit dans
une maison privée, en attendant
qu’il puisse l'envoyer dans un cou-
vent.

Corriveau a été averti de quitter
le pays dans les 24 heures,s’il vou-
lait éviter une arrestation. Comme
on ne l’a pas revu, on croit qu’il a
pris le conseil du père Legris en
pratique.

 

La paix en Afrique.

 

Une dépêche de la Haye, ala
“Neues Wiener Tageblatt” de Vien-
ne, dit que M, Kruger, en s’adressant
à une délégation belge probær, a dé-
claré quê la paix ne sera pas conclue
sans son approbation, Kruger a ajou-
té que les rapports anglais représen-
tant les perspectives de la paix sous

 

tete

un jour favorable, ne sont fnit que|
pour jeter de la poudre aux yeux du |
peuple anglais, en vue des fates du !
c.uronnement du roi Edouard,
Une déjéche de _ Bruxelles à la :

“Neue Freie Presse” dit que le pré- ;
sident du comité de la ligne de In |
Paix a rédigé un projet de concilia-
tion entre l’Angleturre et les Ropes, |

qui devra être soumis au conseil de
l'Union interparlementaire, à Berne,
durant ce mois, Le correspondant dit
que toules ces tentatives à l'effet de
tromperl'opinion continentale de la
part des agemces beers en Hollande,
sont sans effet,

POUR RIRE.

Au manège vélocipédique, le pro-
fusseur à un débutant:
—Mounami, pour savoir monter

à bicyclette, il fant être tombé pour

le moins une douzaine de fois,
—Oh! mais alors je sais !

tt -
+

Avant le mariage, entre gendre et
belle mère.

Le gendre.— Ifaut que je vous
avoue que jo m'emporte assez faci-
lemeit, et quelquefois sans raisons.

La bulle mère.—Soyons tranquille
tant que je scrai là, les raisons ne
vous watigueront pas,

 

 

 

 
 

Le Dis, AL DESJARDINS
Gradué des Universités de Rome

et de Victoria, membre du lu Société
Médicale de Boston, spécialiste pour
les maladies des yeux, a l'honneur
d'informer ses clients, ses confrères
et ses amis qu'il a luissé définitive-
ment l’Institut Opthalmique ot trans-
porté son bureau au No. 500 Rug St
DENis, près du carré St-Louis.

Consultations : 10 à 12 a, m. et 2
45H p.m,

Téléphone Boll Est 1840,

MONTREAL.
Montréal, 11 avril 1902—3m
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Gompagnie de Navigation
RICHELIEUet ONTARIO

DU PORT DIS SOREL,
 

Le Québec ot lo Canada, tous los
jours, pour Québec, à 10 hrs, p. mm.
Pour Montréul, à 2 heures n. m.

Le Berthier pour Montréal, le di-
manche soir à 5 heures, et lo morcre-
di 4 6 hourcs, Pour lo Port St Fran-
çois, Nicolot ot Trois-Rivières, les
mardis et vendredis à 5 houros du
soir,
Le Chambly, pour Montréal, arrê-

tant & Lanoraie, Lavaltrio et St-Sul.
pice, le dimanche ct le mereredi soir
vers 4 heures, Pour Chambly et les
ports intormédiaires, le mardi ot le
vendredi, entre 5 et 6 heures p. m.
Lo Sorel, pour St François, Mou-

lins do Piorreville ct Pierreville, lo
mardi et le vendredi après l'arrivée
du Berthier, ot lo samedi, à 2 heures
.m.

P De Picrroville pour Sorel, lo di-
manche ct lo mercredi, à 1 heure, et
le samedi à 7 heures n m.
Le Sorel, pour St-Aimé, le jeudi, à

8 houres a. m. Départ de St Aimé,
pourSorol, à 2 houres p. m.
Lu Mouche-à-Feu, de Sorel pour

Berthier, tous les jours, excopté lo
dimanche, 4 8.30 heures a. m, ot 3.00
brs, p. m. Do Berthier pour Sorel
à 11 heures a. m, ct 5.00 p.. m
Le dimancho, la Mouche-à-Feu par-

tira do Sorel pour Yamaska, St-Da-
vid, St-Aimé, à 5 heures n, m.
Lo dimanche,le Terrebonne partira

de Sorol pour Montréal, à 2 heures
e m.

P Pour toutes informations, s'adres-
ser au bureau de la Cie. à Sorel,

F. GELINAS, Agent.
Sorel;-11-avrilt1902,

ROLE
D'EVALUATION

Dernière formule

A VENDRE

Au Burean du

COURRIER.

Tr

Spall AE rl

Lit VAPEUR

ST-LAURENT
Fait le trajet régulior entro

MONTREAL ET BERTIER

trois fois par semaine, urrêtant à St-
Sulpice, Lavaltrio et Lanoraie.

Départ de Montréal}, MARDI et
VENDREDI, à 1 houre p.m.

Départ de Berthier, MIERCREDI
et DIMANCILE, 4 3 heures p.m,

Excursion de Montréal à Borthier
tous lex dimanches, départ de Mont-
réul à 5 houres, départ de Berthier à
à 3 heures,

 
 

     

 

Les lundis, jeudis et saunedis, il est
À louer pour les excursions ou péléri-
niges.
Le samedi mating, il quitto te quai

do Berthier àheures pour Mont
réal où il arrive à El heures,

S'adresser à

J, A. LAMARRE,

à bord du bateau,

ou an No, 7634 Rue Ontario,

MONTREAL

25 nuvril 1902—sin,

 

— DE CILEZ—

À, 6, TREMPE
GRAINES DE SEMENCES

de toutes soites.
 

INSTRUMENTS AGRICOLES,

Rateaux, Pioches, Peles, Fourches
à foin, Fourches & fumier,

Ete, Ete.
 

¥ROMAGEcanadien doux,

FROMAGE canadien fort,

\ \ \ ) \ ii)
LOHR \BEURRE DE BEURRERTE
CITOIX.

URE/

BEURRE de ferme, bon,

DIX

BEURRE en Rouleaux,
BEUNRE de cuisine.
 

FRUITS de toutes sortrs,

CONFITURES de toutes sortes,
SIROP D'ERABLE,
MELASSE BARBADE,

LOLS à soupe,

FEVES blanches et jaunes,
—

BIBRE et lePORTER
sont les ncilleurs toniques.

PEINTURES, HUILES.
Le printemps arrive, c’est le bon

temps de printurer vos maisons.
J'ai Passortiment le plus complet
de peintures et huiles, à des prix ré-
duits,

POFHILLES.

J'ai fait de nouveaux arrange-
ments avec la maison McCleary
pour la vente ex :lusive de ces poê-
les, qui sont les meilleurs sur Je
marché, et je défie In compétition
avec n'importe quel autre manufac-
ture,

 

A. C. Trempe.
RUE DU ROL
SOR EI.

ler avril 1902 —

 
 

SIROP CALMANT du Dr FRED

J. DEMERS

POUR LES ENFANTS.

Si votre bébé ne dortpas, ou s’il
souffre de sa dentition, employez
avec confiance lo Sirop Calmant dv
Dr Fred, J. Demers, reconnu le
meilleur pour readre le sommeil, far
ciliter la dentiticn et calmer les co-
liques. En vente partout, Dépôt:
1157 rueSt Jæurent, Müntréal, 7 juid19012<2-
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nous donnerons QUATRE
achats faits

} 4 pour cent, seront payés

Vous e

nous (ui avons

4 pour centle jour même
qua conserver les fer
eLÀ un moment donn

+ vaisselles, des verre
{+ N'importe quoi
Rh Ce nouveau système v4 à des avantages considér

çÇ Notre commerce:
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Avis Important au Pu

argent comptant dans nos m

Il ne sera pas nécessaire
de v

villes de coLa ¢ vous |vous le voulez, et vous recevrez en cadenu, les plusres ou articles en granit, lampes ou, à votre choix
à être (très populaire,

ables pourle public,1 augmente toujours.ng à chaque année. Nju être généreux à nos clients.

4 PAR CENT .
pour cent sur tout

C.O. PARADIS
hochechetedetehebonteutentengeutentente

T, F, MOORE « DIE,
— MARCHANDS DK —

  

blic
UL PRIX, mais

‘ .Nous vendons toujours à UN SE
Système du commerce

ARGENT COMPTANT., .c'est pourquoi nous avons décidé qu’à partir de cePOUR CENT essur tous les
agasins, el ces

en marchandises à notre
GE 3

o ‘ ¢ ma-> gusin de Vaisselle et Granit, '; omprenez de suite l'immense avvous allez retirer de ce nouv
antage que

can systome surtoul avec

UN SEUL PRIX.

de prendre avantage de nos
otre achat, vous n'aurez
mple que l’on vons donne

C8 présentez toutes, quand
elles

it notre magasin de vaisselle,
car jl y

Nos magasins
Nous voulons de notre   

 

achat fait au comptant.*

0-3-0-7-0-F0.1000700 Gefotfey
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Bois et Charbon
 

TELEPHONE EST131,
15 mars 1992—a

 BUREAU:
1099 Rue Demontigny,

MONTREAL

     

+ \ Y

PATISSERIS |DOL) |
\ \

MGRERIES | |/ 1 / to

Pour des PATISSRIES fraîches et
de bonnes SUCRERIES nouvolles,

Je viens d'en recevoir un gros
stocke, frais ot variés.
Jescllicito respoctuousement une

visite,
J'ai toujours on mnins les spécisli-

tés des fabriques françaises :
l’Alisscries, Galeaux, Bunns, Pains,

Sucrerios, Oranges, Pen Nuls, Ig.
ves au lard [Pork and Benns].
Aussi un stock varié do Cigures où

Cigurottes, Ginger Alo ot Sodas, Ci-
dres,

J'ai nussi les Biscuits do funtajsio
de la célèbre maison l’orrin, de Lon-
don, Ontario.
Tomates on boîtes, Sardines, Blé.

d'Inde, Biscuits Soda Christie.
l’oudres à Pâte, Soda à Pâte,

Crême do Tarte, quo nous omployons
pour fuire nos oxcollentos pâtisse-
rien,

N'oubliez pus do vous rendre choz
J. HU, PINSONNEAULT.

J. Hi. PINSONNEAULT,
Voisin du magasin de M. Arthur

Langlois,

—SOREL,

 

  

PILULES D'OR du Docteur
Pasteur,

|

Le plus grand réchpéra.
teur do ln santé,
En vente à Sorel, à la pharmacie

Chevalier, rue du Roi,
En vente à Berthier, chez M. Las.

Tranchemontagne,

 

PREMIERE CLASSE

De CLOTUREpour FERMES
SEULEMENT

30cts la ‘ PERCHE®
A VENDRE PAR

THE ONTARIO FENCING CO,, Limited
PICTON, ONT,“ Tirav.1902—am

 

  

    
 

 

RESTAURANT.
Lo BOuNKigné % l'honneur d’infor-

morlo publie qu’il vient d'achetor lo
RESTAURANT

—DkE-—

M. ACHILE CHRETIEN,
En faco du marché — SOREL,

ob qu'il continuera À tonir on stock
Les Iuitresfraîches,

Homards frais,
Fruits,

Bonbons,
DLatisseries,

ol Lous los articles on consorvos, Lois
— quo —

POISSONS, VIANDES
FRUITS, Ero.,

—

Le restaurant sora ouvert Jour ET
NUIT, GL l’on pourra so faire sorvir
dos LUNCHS ou REPAS à toute
heuro,

PRIX REDUITS.

ODILON SALVAIL.
Sorel, 7 Mars 1902.—a

 

Pour guerir un rhume en un
jour.
—

Prenez les Tablettes Laxati-
ves de Quinine de Broma. Les
pharmaciens vous remettront
votre argent si elles ne vous
guérissent pas. La signature de
E. W. Groves est sur chaque
boîte. Prix 25 cts,

18 octobre 1901—3

 

J. O. A. Laforest,
INGÉNIEUR CIVIL

Aqueducs, égouts, ponts, chominsdufor, installations électri ues, éva-luations, drainage de terrains, nivêl-loment.—Batisse La Banque Natio-
nalo, 99 rue St-Jac M 20,

Ta.Boll ManL110rE
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Tabac neutralise M. Burdet dit aussi avoir donné a Décisions  judiciaires| UF PLUS BEL ASSORTIMENT gg
fnmer un cigare neutratisé à un jeu- de

“does AU, … NE garçon de seize ans, que rendait ‘ Er Ju > ,vedeHell Jetes (GSEenmoths cigarette concernant les Junbons Bucon,
nba gran ve feMOY de caporal ordinaire, et ce jeans : . TOMmAGes

poner nn olWEE homme nurait fumé son cigare sans Journaux ge
pu des | va fan une | le moindre désacrément, Beurre,

echeoerchles par les naeurs, . .
oo | no. 1. Toute personne qui retire ré- f . y

Le procédé de M. Gerald consiste| gulibrement un journal du bureau C'onser ves en boîtes
à traiter les feuilles de tabre par — OHEZ ~—

a

A

7

[ay ‘

y

une solution de tanin, qui en fixe
les aleuloïdes, de sorte que lu nicoti
ne et les essences contenues dans la

plante, telles que la nicotine, ete, .

sont neutralisées et rendues inoffeu-|
sives, Pour rehausser le parfum
cher aux fumeurs, mais endommagé
par le tamin, on trempe ensuite le:
tale dans une dévoction “ d'origa-,
num vulgueo”.

d’lusieurs musdeuims, M.
berg, MM. Furst ot Cowl,
des essais avec ce Labme nentralisé, |
suit sur l'homme, soit sur des ani-

 

Hiveh- ;
ont fiat

No 52—PREVENIR ou GUERIR

Précantion néceasaire contre le
rhume ; éviter les courants d'air.
Précaution essentielle pour guérir le
rhume: prentre du BAUME RHEU-
MAIL

 
 

Une trombe

désastreuse. |

  

. . 1
On écrit de Calette, que la ville

maux, cb les résultats auraient été dy Daceu et les villages environ-|

des plus favorables. Après plu-;
sieurs cigares préparés, ON ne cons-
tate pas, chez l'homme, la diminu- 1
tion de In pression artérielle régu- été tuées.
lièrement observed apres la con- |
sommation du tabac non prépuré et
leg injections de macération tabagi-
que aux animaux se sont montrées

inoffensives,

ll existe netuellement, dans le
commerce, en Allemagne, en Amé.
rique, en llussie, des “cigares neu-
tralisés,” qui sont, paraît-il très ap-
préciés par les fumeurs, Le docteur
Bardet, en une journée, à pu fumer
quinze de ces cigares, cobiparables
aux ‘“Favoritos” de 20 centimes que
lon vend duns les bureaux de tabac
français, et il a pu faire cette con
SORIMALLION SANS Inconvénient, alors
qu'il ne lu cat pas possible de de.
passer le nombre de dix avec les ci-
gares du ln régie. |

 

nants ont été dévastés par une trom
be.

Quatre sent seize personnes ont!

Les récoltes ont été détruites
dans toute la région,

La ville de Dacea est située A
150 inill-s nu nord-est de Calentta.
La trombe s'est abattue d'abord sur
Posgoln dans l'après-midi du 23
avril, Do Posgola la trombe a ga.
gné Sanachar, où les entrepôts de la
India General Company ont été dé-
truites par une grosse Vague puus-
sée de lu rivière pur le vent,

Sur tout b+ passage da cyclone,
les huttes, les arbres, les Loits des
Maisons «L même les personnes ont
été emportés dans l'air comme des
feuilles de puprer, Treute ot une
personnes ont été tuées à Sanachar ;
110 à Daceu ; 175 à Nagalband et
100 à Barnighut.

 

 

de poste, quelle uit sousent ou non,
que ce journal soit udressé à son
nom ou à celui-ci d'un autre, est
responsable du paiement,

2. Toutes personnes qui renvoie
un journal est tenu de payer tous

les arrérages qu'elle doit sur son
abonnement, autrement, l'éditeur

peut continuer à le Ini envoyer jus-
qu’à ce qu’elle nit payé, Dans ce
cas, l'ubonné est tenu de donner en

outre, le prix de l'abonnement jus-
qu'au moment du paiement, qu’il
ait retiré ou non le journal du bu-
rean Je puste.

3. Tout ahonné peut être pour-
suivi pour abonnement dans le dis-
trict où le joutual se publie, lors
même qu'il demeurait à des centai-
nes de lieues de cet endroit,

4, Lus tribunaux ont décidé que
le fait de retirer un journal du bu-
reau de poste, ou de changer de ré-
sidence «t de Inisser acsumuler les
numéros à l’ancienne adresse, cons-
titne nne présomption eb une preu-
ve primu fucie d'intention de
fraude,

  
 

PILULES D'OR locteur
Pasteur. Recommandées par la
Faculté de Médecine de Paris.

En vente à Sorel, à la pharmacie

Chevalier, rue du Roi.

En vente à Berthier, chez M. Las.

Trancheuontagne,

da

  

 

FN GHAGNON,
! Rue du Roi--SOREL.

FROMAGES
Fromage Canadien duux et fort;

Fromage de Gruyère, Fromage d’O-
ka ; Fromago à la crôme ; Fromage
McLaren.

 

LE MEILLEUR

BEURRE
do crémerie qui se trouve sur le

marché.

 

 
BIERE ET PORTER.

MOLSON,
ot toutes les autres liqueurs de pre-

mier choix.

CIGARES de toutes sortes.
—_——

F. N CHAGNON,
RUE DU ROI.

Sorel, ler Avril 1802 —g

 

Voici le printemps, c'est le temps
; de renouveler les tapis et les prélarts
| Si vous voulez en voir un grand
choix, oe qu'il y a de plus nouveau
et à très bon marché, quand vous
allez à Montréal, visitez donc l’im-
mense magasin de ROBILLARD & CIE,

| 1661 Rue Notre Dame. C'est l’an-
; cien magasin Merrill, qui a toujours
fen une si grande renommé dans le
commerce de tapis, prélarts, etc,

 

« JE SOUFFRAIS DE PLUSIEURS MALADIES, dit Melle Y. Breault, LES ME-

DECINS DE L'HOPITAL DISAIENT QU'UNE OPERATION ETAIT

NECESSAIRE POUR SAUVER MA VIE.!
 

LesPilulesdeLongueVie ont prouvé le contraire. Grâce à ce remède
prodigieux, je suis encore en vie et en parfaite santé.
 

La semaine dornfdre, nous avons eu lo plaisir de voir à nos bureaux, Melle Yvonne Breault, charmante
est venue nous raconter elle-même sa maladio et sa guérison obtenue par l’em
afin de nous prouver sa reconnaissance elle nous a demandé comme faveur de ;
journaux afin de convaincre toutes los personnes malades, que les Pilules de Longue Vie sont un remède q

Breault :

rans

Voici ce que. dit Mile

“Il y a doux ans, je tombai mala-
de. Les premiors aympidmes otaient
douleurs daus les côtéw et les reins,

faiblesse d'estomac, maux de tote.
__ Je maugoals à peine, et après cha-
Que repas los douleurs que j'avais
dans l’estomac n'étaient pas endu-
rables, j'avais des palpitations nes
vouses du coeur et je venals toute
en transpiration. Mon existence
était des plus misdrablos, j'6tals
triste et je pouvais toujours pleu-
rer. D m'était impossible de sortir
nl m’amuser avec les jounes filles
de mes amies et tout ouvrage dans
la maison m’était interdit, môme
j'étais obligée de me coucher plu-
meurs fois durant le jour.
“On fit vénir les meilleurs méde-

cins — trois me soigndrent succes

sivement, ils me donndrent remddes
sur remddes, mals aucune améliora-
tion notable dans mon état ne se
produisit, les douleurs ôtaient les
mâamos et j'étais de plus en plus fai
ble. Enfin, dernidre ressource, ils
me conseillàrent d'aller à l'hôpital,
Voulant à tout prix sauver ma vie,
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MPYVONNE BREAULT

jeune fille de Montréal. Elle

loi seul des Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonard, et

ion vouloir publier son portrait eb son témoignage sur les
ui ne faillit jamais,

je fis ce qu'ils me dirent ct après
quelques jours de traitement à cet-

to institution, lns médecins m'aver-
tirent que j'avois une maladie des

rognons ot qu’une opération était
absolument nécoœssaire. Jo ne vou-
tus pus conscutir ot jo revins chez
moi tout à fait découragée. Sur ces
entrefeites, une amie vint me voir,

et mo conscilla d'essayer un traite-
ment oux Pilules de Longue Vie.
J'avoue que jo n’avais pas grando
confiance en co remôde — mais pour

dire que j'avais tout essayé, je m'en
fis venir ot dès que j'eus pris la
promidre boîte mon état commença
A s'améliorer. Alors jo continuai À
les prendre ot elles me procurèrent
une guérison radicale et je jouis au-
jourd’hui d’une santé parfaite. Je
vous assure quo c’est un immense
bonheur pour moi d’ôtre délivrée
des tourments qui m'ont accablée
pendaué deux ans, et je dois aux
Pilules de Longuo Vie cet heureux
résultat que les médecins n’avaient

pu obtenir “Mle YVONNE
BREAULT, 249 rue Letourneur,
Maisonnenve, Montréal.

7

Vous qui souffres no désospéres pas, fl y à encore de l'espoir pour vous. Prenez les Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonard uf
ont opéré tant de guérisons et en opèrent encore tous les jours. Mamesl vous croyez votre cas désospéré, nous vous demandons de faire
l'essai de cos Pilules si en renom et aussi, en même temps, de consulter nos Médecins Spécialistes. Combien de personnes sont venues à
nous sans espoir et après quelques jours de traitoment et en prenant régulièrement nos Pilules, nous ont écrit qu’eller étaient en bonne voie

CONSULTATIONS GRATUITES.—Les personnes qui désirent
de guérison.
 

 

Nom

Adresse

eme

 
LA OIE MEDICALE FRANOCO-COLONIA

858 RUK SAINT-DENIS,

Morsteurs—Ci-Inclus un tinibre de 8 cents. Veuilles m'expédier
une boîte échantillon de vos PILULES DE LONGUE VIE (Bonard)

|Gratis
nous ce coupon areo
un timbre de ots. 

 —

consulter nos médecins =
au No 867 rue St Denis, à

Les personzes qui ne peuvent

éclalistes peuvent les voir tous les jours
hrs et de 6 à 84 hrs p. m.

venir auront les mêmes conseils
en leur écrivant. Les consultations sont aussi gratuites et confiden-
tielles,

Les Pilules de LONGUE VIE du Chimiste BONARD eont en vente
artout. Sur réception du prix 50o pour une boîte ou $2.50 pour six

Dettes, nous les envoyons franco dans toutes les parties du monde.

 

Compagnie Medicale Franco Colonials
958 Rue St Denis, Montréal - 
 

 

Hautement recommandé parles médecins
rce qu'il est pur, agréable au

Pout ct blenfaisant à thestomac.   
Supérieur au Gin importé,

parce que, avant d'être vendu, il a
vieilli pendant des années dans
des entrepôts contrôlés par le
Gouvernement. L'âge alors lui a
donné:

Cette délicatesse d'arome
Cette finesse de bouquet

Ce gout ample et velouté
qui le caractérise si blen et le
place au premier rang des bois-

: sons hygiéniques,
È Chaque flacon de

Gin Canadien Croix Rouge
porte un timbre officiel du Gou-
vernement, garantissant l'âge, la
qualité et In pureté.

C’est le seul Gin qui ait cette garantie
——

Borex, WrLsoN & Cin,
$30 rue St-Paul, Montreal, Canada.

Seuls Concessionnaires. 
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LeRoi des Toniques
par toutesles nations de l'univers.

Connu ct recommandé par toutes
les sommités médicales comme étant le

_ généreux

Proclamé

—

plus parfait des toniques et le
plus énergique des stimulants.
La Pileur, la Faiblesse, la

Débilité, l’Anémie et la Dys-
pepsic n’ont plus de prise sur
les personnes faisant usage de
ce cordial régénérateur.

Le Vin St-Michel assure aux
personnes pâles et faibles un
teint rosé, un sang riche et

santé Rctuste,
En vente chez tous les pharmiaciens e:

épiciers

BOIVIN, WILSON & CIE, Montréal,
Sculs agents,

ct une   a rem

 

 

Mason & Risch
 

UN PIANO POPULAIRE
La grande popularité dont jouit le PTANO MASON

& RISCH ne surprend nullement les personnes nyant la
bonne fortune d'en posséder un, et qui peuvent ainsi
constater ses nombreuses qualités,

Le produit de plus d’un quart de siècle d'expérienc

lité de production mises
scientifiques, donnent

DEBOUNSÉS,
De même que l'oreili

que est charmée par

fection du son et du

Entrepôts

MO

24 Déc. 1901—-
 

et d'études sérieuses, combiné avec la plus grande faci-
au jour à l'aide de rechorches
à l'acheteur le bénéfice du

MAXIMUM DE QUALITE pour I» MINIMUM LE

e de l'amateur de bonne musi-

les merveilleuses qualités du
son, wil de l'artiste est également charmé par la ri.
chesse de dessin de sn construction, ln qualité des ma-
térinux, et son fini parfait. Ces deux propriétés de per. .

donnent au MASON &fini

RISCH sa réputation enviable et durable,

Coe

MASON & RISOH
2469 STE-CATHERINE

NTRÉAL.
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oll manque 5 RHUMES,

Arrete les BRONCHES et les

de sommeil
 

 

et d’appétit. rt cette + >piction
de fatigue, de taseituse, de
morosité qui les accomp2gee,
sont promel-iment souisges
par le

Gin de Quiniste
de Gampbell

Les médecins lordannent spé-
cialement pour les anénriqnes et
les convalescents. Méhez-vous
des contrefaçons.

K. CAMPBELL & CIE, MFR3.
MONTREAL.
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Les tablettes laxatives de
Quinine de Broma guérissent
les Rhumes en un jour. Pas de
guérison, pas de paye. Prix
25 cts.

18 octobre 1901 —a
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PILULES D'OR du Docteur

Pasteur.  Tonique incomparable,
En vente à Sorel, à la pharmacie

Chevalier, rue du Rui,

Envente à Berthier, chez M. Ls.
Tranchemontague,

  


